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Tamadi est une 
association sans 

but lucratif qui a 
pour objectif çde 

promouvoir, susciter, 
faciliter les initiatives 

en faveur dõun 
tourisme associatif, 

responsable et 
solidaireè. 

Tamadi sõallie avec des 
partenaires associatifs 

dans les pays h¹tes 
pour organiser des 

voyages qui privil®gient 
le logement chez 

lõhabitant, 
les transports locaux, 

les rencontres avec les 
associations locales.

Aujourdõhui, Tamadi 
propose plusieurs 

çcircuits rencontresè 
sur cinq destinations 
diff®rentes avec de 
dynamiques organi-

sations paysannes ou 
culturelles.

Les associations 
d®þnissent ensemble la 
strat®gie commerciale, 
les projets de circuits, 
la nature et la qualit® 
des services propos®s. 

Les partenaires 
organisent les circuits 

et les prestataires 
locaux. 

Tamadi sõoccupe de la 
partie information 

et commercialisation 
en Europe. 

Du 2 au 13 mars, six pionniers tamadiens ont 
ç test® è notre circuit au Sahara Occidental. 
Un voyage ¨ la rencontre de familles qui vi-
vent dans des camps de r®fugi®s depuis pr¯s 
de 35 ans. Cette destination ®tait un pari 
pour Tamadi. Le combat et le discours poli-
tiques des sahraouis nõallaient-il pas envahir 
tous les ®changes ?  La vie dans les camps 
nõ®tait-elle pas trop pr®caire pour permettre 
des rencontres sereines ?  Tout cela nõallait-il 
pas tourner au meeting politique permanent 
ou au voyeurisme malsain ? 

A lire les t®moignages ci-dessous, le pari est 
r®ussi. Beaucoup dõ®motion et dõintensit® 
dans les rencontres. Les conditions dõh®ber-
gement ®taient plut¹t plus douces que sur 
dõautres destinations. 

Le voyage solidaire a toute sa 
place dans cet endroit du monde  
T®moignage dõIsabelle (de Gaillac), 
vice-pr®sidente de Tamadi

Aller ¨ la rencontre des Sahraouis est un pari 
os®. Cette destination questionne : les camps 
de r®fugi®s sont-ils des lieux de voyage, m°me 
solidaire ?

Sõimmerger dans les familles, dans les camps, 
cõest avant tout accepter de faire tomber nos 
pr®jug®s sur les r®fugi®s en g®n®ral ; cõest 
prendre tr¯s vite conscience quõau del¨ du 
combat politique qui les anime, lõenvie est 
l¨ aussi de vivre dõautres ®changes avec des 
voyageurs non pas militants, mais attentifs. 
Le peuple sahraoui est chaleureux, le sens de 
lõaccueil fait partie de cette culture b®douine  
que nos h¹tes ont ¨ cïur de pr®server et de 
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perp®tuer malgr® leur s®dentarisation forc®e. 
Les territoires lib®r®s sont des espaces magniþ-
ques o½ se d®placent encore des familles noma-
des þ¯res de leur culture et de leur histoire...

Le voyage test de mars dernier a, de lõavis 
unanime des 6 voyageurs du groupe, ®t® un 
moment de rencontres et dõ®changes insolites 
parfois, souvent d®stabilisants, mais þnalement 
riche dõenseignements sur les sahraouis et sur 
nous-m°mes. Cõest bien l¨ que Tamadi trouve 
toute sa raison dõ°tre !

Forte de ces retours dõexp®riences, je suis plus 
que jamais convaincue que le pari dõune des-
tination sahraouie, os® au d®part, est un outil 
formidable pour relayer le message que Tamadi 
essaie de faire ressortir ¨ travers  ses parte-
nariats. La r®ussite dõun voyage tient moins 
¨ la destination quõaux rencontres rendues 
possibles avec des populations qui, comme nos 
voyageurs, veulent croire ¨ une autre fa­on de 
concevoir et de vivre le voyage.

Alors, d®þnitivement, oui, le voyage solidaire 
tel que le d®cline Tamadi a toute sa place dans 
cet endroit du monde o½ la rencontre de lõautre 
repousse encore le mur des id®es re­ues.

Un peuple digne et þer
T®moignage dõIsa (de Paris), voyageuse !

Voyager au Sahara Occidental, cõest :

D®couvrir une culture ancestrale tr¯s impr®-
gn®e de po®sie. Aller ¨ la rencontre dõun peu-
ple digne et þer de son identit®, chaleureux, 
ouvert et hospitalier. Pr®voir 2 roues de secours 
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minimum (au cas o½) pour les 4x4 !

Se rendre compte par soi-m°me dõune 
situation g®opolitique r®elle et grave, 
laiss®e dans lõindiff®rence la plus totale. 
De beaux moments de rires et dõ®changes 
multilingues (avec ®ventuellement, en 
support, utilisation du langage par si-
gnes). Faire connaissance avec Ch¯rt¯t !

Se laisser aller ¨ notre imaginaire for-
tement sollicit® par tous ces paysages 
de d®sert, ces habits traditionnels, ces 
chameaux, ces tentes de b®douin dans 
le d®sert.

Voyager au Sahara Occidental, cõest 
voyager solidaire et citoyen !

La tradition dõaccueil 
des Sahraouis
T®moignage de Jean-Jacques et 
Genevi¯ve (de Marseille), voyageurs

Au cours de ce voyage nous avons pu d®-
couvrir comment les r®fugi®s du peuple 
Sahraoui afþrment leur þert® et leur vo-
lont® de retrouver un jour leur ind®pen-
dance et r®int®grer leur territoire occup® 
par le Maroc.

Tous ceux que nous avons rencontr®s  - 
responsables associatifs, ®lus locaux et 
familles - partagent ce m°me sentiment.

Malgr® les conditions difþciles : p®nurie 
dõeau, dõ®lectricit®, peu de ressources 
locales sur une terre aride, tous ont ¨ 
cïur de perp®tuer la tradition dõaccueil 
des Sahraouis et y r®ussissent parfaite-
ment.

Sourires, ®clats de rire, embrassades, 
initiation ¨ la pratique du henn®, nom-
breuses çc®r®monies du th®è..., autant 
de moments qui marquent le voyageur 
pour longtemps.

En mars dernier, ils ®taient sept 
pionniers ¨ tester notre nouveau 
circuit indien : Huguette, Dani¯le, 
Jacqueline, Th®r¯se-Marie, Nico et 
Pascale, et Julien.  Des pionniers 
impressionn®s et interpell®s par une 
culture populaire incroyablement 
diff®rente, mais aussi par la þ¯re 
d®termination de nos h¹tes dõEkta 
Parishad.

Ils ont retrouv® lõespoir
T®moignage de Nico (de Saffr®, pr¯s 
de Nantes), administrateur de Tamadi

Quelques semaines apr¯s notre retour 
du Madhya Pradesh, lõimage qui reste 
la plus forte est lõaccueil des villageois 
de Shyampur venant ¨ notre rencontre 
le poing lev® en chantant lõhymne 
dõEkta Parishad.  Car cõest bien cela 
que lõon a rencontr® dans le Madhya 
Pradesh, des paysans mobilis®s pour un 
combat qui, sõil est loin dõ°tre gagn®, 
leur a redonn® espoir. Lõespoir, pour 
les paysans, essentiellement adivasis 
(peuple premier de lõInde), dõobtenir 
des titres de propri®t® pour des terres 
quõils cultivent depuis des si¯cles ; 
lõespoir dõobtenir des terres pour ceux 
qui ont ®t® chass®s des leurs par lõEtat 
ou les porteurs de projets industriels ; 
lõespoir de pouvoir continuer ¨ vivre 
dans la for°t, comme ils le pratiquent 
depuis des mill®naires, et de laquelle 
on essaie de les chasser. 

Cõest le combat initi® par Ekta Paris-
had, le partenaire indien de Tamadi, 
qui travaille depuis pr¯s de 30 ans ¨ 
faire prendre conscience aux paysans 
que par leur mobilisation collective, 
toujours non-violente, ils peuvent 
agir sur leur futur, que la lutte est un 
peu moins d®s®quilibr®e lorsquõaux 
institutions, industriels et þnanciers, 
sõopposent des centaines de milliers 

de personnes d®termin®es. Et cela  
prend corps, gr©ce aux nombreux ani-
mateurs locaux, qui ne m®nagent pas 
leur temps et arpentent la campagne 
¨ la rencontre des villageois.  Il me 
revient ¨ lõesprit la question pos®e 
par lõun de ces animateurs, Baghwat, 
aux habitants dõun village qui a connu 
pendant des ann®es lõexode des hom-
mes en ©ge de travailler qui, faute de 
terres ¨ exploiter, allaient grossir la 
ville : combien de vous d®sirent quit-
ter le village ? Aucune main ne sõest 
lev®e. Baghwat a expliqu® que depuis 
5 ans, ¨ leur demande, Ekta Parishad 
rencontre les villageois, les ®coute 
et les aide ¨ sõorganiser. Ils ont alors 
repris conþance en eux, en leur force 
collective, et ces mains non lev®es 
furent la plus belle d®monstration du 
travail accompli.

En 2012, si la sant® est l¨, 
jõy retourne !

Julien ¨  75 ans ! Il habite ¨ Tem-
ploux dans la r®gion namuroise. 
Apr¯s Madagascar et la Turquie, le 
Madhya Pradesh est son troisi¯me 
voyage avec Tamadi. Son second en 
tant que pionnier.   

Tamadi : Tes impressions apr¯s ce voya-
ge pionnier ç au cïur de lõInde  ?

Julien : Fascinant. LõInde cõest vrai-
ment un autre monde. Je ne sais 
pas dans les familles urbaines ais®es, 
mais dans les villages o½ nous avons 
®t® accueillis, nous avons rencontr® 
une culture populaire aux racines 

M
ee

ti
ng

 a
u 

vi
lla

ge
Au

 v
ill

ag
e 

de
 S

hy
am

pu
r

Randonn®e  
dans le d®sert

Apprentissage de lõhassanya pour les uns et du fran­ais pour les autres.
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tr¯s profondes. Les chants, les danses, 
les spectacles qui ont ®t® plus ou moins 
improvis®s en notre honneur ®taient des 
moments tr¯s ®tranges et vraiment tr¯s 
forts.  Parmi les diff®rentes destinations 
o½ jõai d®j¨ voyag® avec Tamadi, cõest le 
pays o½ jõai le plus envie de retourner. 
Cõ®tait intense. Cõest un voyage dõo½ lõon 
revient diff®rent.

Tamadi : Les conditions de voyage nõ®taient 
pas trop difþciles ?

Julien : Les conditions dõh®bergement 
sont parfois un peu rude. Mais dõun autre 
c¹t®, ce qui est confortable avec Tamadi 
cõest quõon peut se laisser aller ; la lo-
gistique est compl¯tement assur®e.  Et la 
nourriture en Inde ®tait pour moi une tr¯s 
bonne surprise. Jõavais peur de plats trop 
®pic®s. Pas du tout. Cõ®tait tr¯s ®quilibr®, 
subtil, aromatis®. Et bon pour la sant®. Je 
suis revenu en pleine forme avec un taux 
de cholest®rol nettement am®lior®é

Tamadi : Quõas-tu pens® de notre nouveau 
partenaire indien ç Ekta Parishad  ?

Julien : Impressionnant,  et parfois un 
peu envahissant. Nous ®tions souvent 
accueillis dans les villages par des ha-
rangues. Le drapeau du mouvement ®tait 
lev®,é les poings aussi. Mais þnalement, 
cela ne mõa pas g°n®. Ekta Parishad 
travaille avec des populations domin®es 
depuis tr¯s longtemps. Ils font un travail 
formidable de formation, de conscienti-
sationé et ils mettent ces gens debout !  
En 2012, ils organisent une grande mar-
che pour r®clamer lõacc¯s ¨ la terre pour 
les Intouchables et les Adivasis. Si la 
sant® est l¨, je serai avec eux !

Le samedi 5 juin, Tamadi organise son assembl®e 
g®n®rale annuelle. La partie ofþcielle, program-
m®e en d®but dõapr¯s-midi, sera suivie de la tradi-
tionnelle f°te tamadienne.

CETTE ANN£E, NOTRE PARTENAIRE TURC SERA ë 
LõHONNEUR : repas et musique turcs, et pr®sence 
dõIlhan Ko­ulu, le pr®sident de lõassociation par-
tenaire de Tamadi en Turquie, Bogatepe Cevre ve 
Yasam Dernegi.

Ilhan racontera les combats enthousiastes dõune 
dizaine de villages de montagne situ®s aux conþns 
orientaux (et un peu oubli®s) de la Turquie : choix 
collectif dõune agriculture biologique, recherche 
et production de semences locales, cr®ation de 
coop®ratives laiti¯res et fromag¯res, production 
et commercialisation de plantes m®dicinales. Une 
dynamique principalement port®e par les femmes 
et o½ turcs et kurdes se partagent les responsabi-
lit®s.

La f°te se d®roulera dans les locaux des çResto 
du Cïurè, 3-5 rue dõArquet ¨ Namur (Belgique).

R®servations sur infos@tamadi.org

A Bogatepe, lõ®picentre de notre circuit anatolien, 
les familles dõaccueil ®taient un peu frustr®es de 
ne pouvoir ®changer davantage avec les voyageurs. 
La barri¯re de la langue. 

Quõ¨ cela ne tienne ! Pendant les longs mois dõhi-
ver, lõassociation de Bogatepe a organis® un cours 
de fran­ais avec lõappui de Mustafa, professeur ¨ 
lõUniversit® de Kars. Une dizaine dõhabitants du 
village ð enfants, femmes, anciens- se sont retrou-
v®s les samedi apr¯s-midi et dimanche matin pour 
apprendre les bases du fran­ais. 

Mustafa, lõintellectuel, accompagn® souvent de 
quelques uns de ses ®tudiants, monte ainsi chaque 
week-end de Kars chez les paysans de Bogatepe.  
Rencontres, ®changes, voyage...
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LE PROGRAMME 

15h30
Assembl®e G®n®rale
17h
Accueil 
17h15
Ilhan Ku­ulu raconte le r®veil 
de Bogatepe
18h30
Des voyageurs racontent les 
temps forts de leurs voyages 
19h15
Projection du nouveau þlm de 
pr®sentation de Tamadi
19h30
Ap®ro et musique turcs
20h 
Repas

Apr¯s une ann®e 2009 politiquement tr¯s agit®e et tr¯s maussade sur le plan 
touristique, les voyageurs retrouvent le chemin de Madagascar.

La situation est toujours bloqu®e sur le plan politique, mais le calme est revenu 
sur lõIle.

Vero, la coordinatrice de Mator, la coop®rative qui g¯re les activit®s touristiques 
initi®es par la Fekritama, le partenaire de Tamadi ¨ Mada, vient dõ°tre conþr-
m®e dans ses fonctions par le conseil dõadministration de Mator. Elle a retrouv® 
toute son ®nergie et lõenvie de d®velopper de nouveaux projets.
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